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Y ALLER En transports publics De la 
gare CFF de Neuchâtel, bus pour la place 
Pury, puis bus No 422 (Cernier Centre), 
puis bus No 423 sur la ligne Cernier -  
Les Hauts-Geneveys, arrêt de la piscine 
d’Engollon. Le sentier didactique est à  
5 minutes à pied.
En voiture Prendre la sortie de  
Boudevilliers sur l’autoroute Neuchâtel -  
La Chauds-de-Fonds, puis rejoindre 
Fontaines et suivre l’indication «Piscine».

LE PARCOURS Parcours facile d’un 
dénivelé de +/- 70 mètres pour 2 heures 
de marche. Sentier didactique de 1,5 km 
en forêt du Bois d’Yé, dont une partie 
accessible aux personnes à mobilité 
réduite, suivi d’une boucle de 5,5 km 
traversant campagne et forêts. Carte  
OFT au 1:25 000 No 1144 Val-de-Ruz.

SE RESTAURER Restaurant Terre Ô 
Fées, à Engollon, tél. 032 852 04 93.

SE RENSEIGNER Sentier «Les voix/
voies de la forêt»: www.val-de-ruz.ch

VAL-DE-RUZ 

Promenons-nous dans le Bois d’Yé!

Alors que le Bois d’Yé se profile  
derrière les installations de la pis-
cine d’Engollon, on peut se de-

mander si le déplacement en vaut la peine. 
Entourée de cultures, cette forêt est un 
mouchoir de poche. Mais notre doute est 
vite dissipé. Créé en 2014, à l’occasion du 
bicentenaire du canton de Neuchâtel, le 
sentier «Les voix/voies de la forêt»  
nous offre un descriptif particulièrement 
bien conçu des forêts cantonales, histo-
rique autant qu’actuel. Au fil de quinze 
postes répartis sur un tracé louvoyant à 
travers la forêt, on s’attarde avec plus 
d’attention sur les particularités des 
lieux.
Le patriarche du Bois d’Yé – un chêne im-
posant âgé de 150 ans – ne manque pas de 
nous rappeler la longue histoire de cer-
tains arbres alors qu’un chevreuil se fond 
discrètement dans le taillis, averti par le 
cri d’alarme d’un geai... Le premier a bien 
failli disparaître du canton au début du 
XIXe siècle. Le second s’avère un précieux 
collaborateur des forestiers lorsqu’il ou-
blie les réserves de glands qu’il a laborieu-
sement enfouies dans le sol en prévision 
de la disette. Entouré de feuilles mortes, 
un champignon violacé nous saute aux 
yeux. Plus loin, un rayon de lumière fugace 

accroche le pourpre intense des feuilles de 
roncier. Nous nous amusons encore à dé-
nombrer les cernes de croissance d’un 
arbre fraîchement coupé. Pour découvrir, ô 
surprise, que nous sommes contempo-
rains! Après que l’on a rejoint, puis traver-
sé le bois voisin du Pré-Vuillaume, les 
maisons d’Engollon apparaissent. 

Des paysages pastel
Vu de loin, le village semble avoir gardé un 
aspect campagnard plaisant. Dans l’ap-
proche de ce bourg, notre regard balaie le 
paysage, se perd au loin. Nous ralentissons 
le pas pour mieux apprécier la campagne. 
Sous la lumière fade de ce jour d’automne, 
des arbres pratiquement dénudés bordent 
des champs aux coloris devenus pâles, mais 
aux structures si subtiles. Une route de 
campagne trace une figure abstraite dans le 
paysage. En arrière-plan, les teintes quasi 
bleutées du vaste massif boisé de Savagnier 
plantent l’assise de ce décor. Il y a là une 
perfection dont l’harmonie tire sa beauté 
de la seule simplicité.
Dans le petit village tranquille d’Engollon, 
le rythme est celui d’une campagne où les 
animaux de ferme ont gardé une place près 
des maisons. Un aller-retour d’une ving-
taine de minutes permet de rendre une vi-

site au Seyon. En aval d’un petit pont en 
contrebas des habitations, le plus impor-
tant cours d’eau du Val-de-Ruz fait actuel-
lement l’objet d’importants travaux de re-
vitalisation. 

Un plat pays séduisant
De retour vers l’église, nous suivons briè-
vement une route qui file sur la gauche, 
avant de nous engager sur une piste fores-
tière franchissant le cours du Morguenet, 
un affluent du Seyon. Au sommet de la lé-
gère côte qui suit, une paroi grise attire 
l’attention dans une échancrure du relief 
jurassien. Le magnifique cirque rocheux du 
Creux-du-Van n’est pas loin. 
D’autres ensembles paysagers se succèdent. 
Le village de Fontaines, vers lequel on che-
mine, n’est encore qu’une vague ligne hori-
zontale au-delà des champs. De petits bo-
cages se dressent sur notre gauche. Ils 
précédent une succession d’arbres alignés 
sur plusieurs plans. De ces pastorales d’al-
lure pourtant anodine émane à nouveau 
une force étrange. Leur équilibre est pre-
nant et des plus séduisants. Que ce soit sur 
sa large plaine ou sur ses coteaux boisés, le 
Val-de-Ruz en recèle bien d’autres, tout 
aussi magnifiques!

Daniel Aubort n

À mi-chemin entre les villages de Fontaines et d’Engollon, le sentier 
du Bois d’Yé nous révèle l’histoire à multiples facettes des massifs 
forestiers neuchâtelois. À prolonger par une flânerie en rase campagne.  

1. Les feuilles mortes qui recouvrent cette souche permettent d’identifier quelques essences comme le chêne, le hêtre et le frêne qui 
peuplent le Bois d’Yé. 2. En contrebas d’Engollon coule le Seyon, la principale rivière du Val-de-Ruz. 3. Ce faucon crécerelle est à l’affût.
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Une quinzaine 
de postes 
s’échelonnent 
le long du 
sentier «Les 
voix/voies de 
la forêt» créé 
en 2014, à 
l’occasion du 
bicentenaire 
du canton de 
Neuchâtel. 
Ici, l’une des 
places de 
pique-nique 
du Bois d’Yé, 
idéale pour 
se détendre 
avant de 
reprendre la 
marche.
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